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Les communistes voteront contre de Gaulle 
Les socialistes s'abstiendront si des ques-| 
tions de personnes interviennent 

Le M.R.P. votera pour de Gaulle! 


DOMINE L 


est le seul 


l'heure. 


L 


mer l'importance : 


par les traiter comme tels 
comme celle d'où nous sortons 


ler, de Papen et d'autres : 


l'oue 


lemagne 


chage de deux wagons 


devant de la mort, 
nations, de projei 


ils se l 


partie de leur sacrifice. 


Américains des Russe: 


UN FAIT IMPÉRATIF 
A CRISE 


L'indépendance 
française 


conserver toutes nos 


amitiés extérieures 
par Philippe BARRÈS 


E pays a les yeux firés sur l'Assemblée Constituante qui 
sefforce de dénouer la crise. Le pays sent la gravité de 


Dans son bref discours de samedi soir, le Président de 
Gaulle a jeté la lumière sur un point essentiel de notre situation 
ll a désigné enfin le fait que chaque Francais entrevoyait depuis 
longtemps mais n'osait guére regarder en face. parce que les hom- 
mes politiques et les écrivains ne se décidaient pas à lui en confir- 
le fait exterieur 

A force de dire que les peuples sont pareils aux enfants, les 
Chefs de gouvernement et les commentateurs politiques finissent 
Il leur est apparu qu'après une guerre 
l'opinion, dans tous les pays, et 
spécialement chez les nations démocratiques exigeait une détente 
Il fallait à tout prix entretenir l'espoir que la chute de l'Allema- 
gne allait abolir tous les malheurs du monde. Il fallait vaille que 
vaille laisser croire que l'immense effort qui venait d'ê. 
succès pour chasser la peste du nazisme avait balayé de notre 
horizon tous les autres mauz à venir. 

Cela n'était possible qu'à condition d'ignorer systématiquement 
les conditions dans lesquelles notre victoire alliée fut acquise. 

Car on ne fait pas impunément des guerres mondiali 
minelle Allemagne avait répété bien souvent, par la bouche de Hit- 
* Si je n'obtiens pas la victoire totale. 
je plongerai le monde dans le chaos en m'effondrant. » 


Les. forces victorienses 


OUR écraser Berlin, où naquit cette conspiration du massa- 

cre, il a fallu mobiliser toutes les forces du monde et méme 

celles qui dormaient depuis toujours. Nous avons dû faire 

appel à l'héroïsme collectif, à l'esprit d'organisation et aussi à l'am- 
bition, non seulement de notre amie l'Angleterre, qui s'appuie sur 
cinq continents, mais aussi de nos alliés 
leurs ressources juqu'aux rives du Pacifiq 
alliés russes qui, pour se sauver et pour nous sauver, durent mattre 
en mouvement les profondeurs asiatiques de leur empire. Les deux 
blocs humains les plus puissants de la terre. venus de l'est et de 
ont ainsi poussé sur l'Allemagne en un effort convergent 

A ce prix, nous pouvons dire aujourd'hui qu'il n'y a plus d'Al- 
Mais nous sommes secoués. 
l'homme d'équipe minuscule qui se tient sur l 


L'histoire des peuples me se debite pas à volonté comme le 
pain que l'on tranche en tartines pour les petites fille. 
n'est assez fort ni assez prévoyant pour doser exactement la ruée 
guerrière de sa nation. Et je ne parle pas seulement de l'élan 
physique. Quand des milliers d'hommes s'arment et marchent au 
ssent emporter par un flot d'imagi- 
. d'intérêts, qui sont à leurs veux les reflets 
chatoyants du mot + victoire », qui sont leur récompense, la contre- 


La situation frança 


ES idées, ces projets, ces désirs matériels des Anglais, des 
la chute de l'ennemi allemand ne 
es a pas satisfaits d'un seul coup. Ils continuent leur tra- 
jectoire. lls viennent s'entrechoquer à travers le corps transpercé 
de l'Allemagne. La guerre de coalition, par l'évanouissement de 
l'ennemi commun, s'achève en un sourd conflit entre amis. Et les 
lois implacables de la géographie font que l'écho de cette rencontre 
des frères d'armes résonne directement chez nous. 


moyen de 


fait avec 


La cri- 


américains qui puisent 


mais encore de nos 


nous autres Français, comme 
rails pour l'acero- 


Aucun chej 


(Suite en page 2) 


15 HEURES: 
LES DÉBATS 


sont ouverts 


On a dépeint trop souvent l'as- 
pect de la salle des séances le 
jour d'un grand débat parlemen- 
taire, les tribunes comparables aux 
agons du métro aux heures d'af- 
fluence et les couloirs remplis de 
députés enfiévrés 


Aujourd'hui, c'est autre chose et 
le caractére différent du spectacle 
en accuse la gravité. On a admis 


dans les tribunes que les places assi- 


ses pour rester dans le style métro- 


politain et les galeries des journa- 
listes sont purgées des « hirondel 
les plus 
eux qui 


tutoient le personnel, ne passent pas 


s'il montrent pas la carte verte 
Consigne ! 

C'est la première séance politique 
de la Constituante. Jusqu'ici. le 
voile de l'unanimité couvrait les dis 
sensions politiques. Majorité et 

inorité se confo 
n'était pas engagé 

e rt compri: 

a quelle violence! Tl n'est plus 
question maintenant de programme 


mais de choix entre les idées et les 
hommes. 

Et c'est le drame de cette journée 
parlementaire. 

A 15 heures, M. Gouin monte au 
fauteuil 

Cmment le débat va-t-il s'engager ? 


M. Schumann gravit les marches et 
s'entretient avec le président de l'As- 
semblée. 

MM. Vincent Auriol et André Phi- 
lip apportent des textes sur le bureau 


présidentiel. I) faut régler le désordre 
du jour. 

Mais M. Gouin se lève et donne 
lecture de la lettre du général de 
Gaulle. Durant cette lecture. silence 
profond comme durant celle qui sui- 
vra de la réponse du président de 


l'Assemblée et de 
général 

« Messieurs, j'ai recu un certain 
nombre de motions. déclare M. Gouin 
la première de l'U-D.S.R. est signée 
Petit #aurgensen et demande la cons 
titution d'un gouvernement tripartite 
et est amendée par le parti socialiste : 
la seconde, de M. Alexandre Varenne 
demande la consütution d'un gouver 
nement présidé par le général de 
Gaulle. 

M. Jacques Baumel. développant la 
motion de l'U.D.SR., demande que la 
crise soit rapidement résorbée et que 
l'Assemblée manifeste une fois de plus 
sa volonté d'un cabinet tripartite qui 
ne résulte pas d'une unanimité arti 
ficielle. mais de l'accord sur un pro 
gramme résolument républicain. 

M. Marie, de son banc. précise l'at 
titude du groupe radical qui ne votera 
pas la priorité pour la motion propo 
sée. 

— Nul, dit-il, ne regrette davantage 
le retard que l'on exploite déjà contre 
le Parlement. Je demande que soit ré 
servée in décision de l'Assemblée jus- 
qu'au moment où nous connaitrons les 
résultats définitifs des efforts du gé 
néral. 


M. Jacques Duclos 


M. Jacques Duclos est à la tribune. 

— On s'apprête à violer la loi. 
dit-il. Je suis là pour la défendre. 

L'orateur communiste fait alors 
l'historique des faits qui ont conduit 
à la crise. Il expose les difficultés qui 
se sont produites lors de l'attribution 
des portefeuilles : 

— Nous ne voulons pas. dit-il, étre 
des Français diminués On a porté 
atteinte à notre honneur. 

Et aux applaudissements de ses amis. 
M. Duclos retrace l'action du parti 
communiste depuis Munieh 


là seconde lettre du 


M. LÉON BLUM ASSISTE 


à la réunion du groupe 


socialiste 


Le groupe socialiste, qui a siégé jusqu'à 13 h. 10. a donné le com- 


muniqué suivant 


* Le groupe socialiste et le comité directeur se sont 
sous la présidence de M. Neegelen. M. Léon Blum assistait à la séance. 
avoir entendu le compte rendu de leurs délégations à la 
ils ont approuvé leur attitude. 

> M. Daniel Mayer a donné lecture d'une lettre du parti communiste 
qui lui avait été remise au cours de cette méme séance. par MM. Ramette 


» Aprés 
réunion des quinze. 


et Florimond Bonte. 

» Le groupe a ensuite entendu 
M. Vincent Auriol aprés son entre- 
vue avec le général de Gaulle qui 
l'avait convoqué. 

» Le groupe socia 


iste et le comité 


directeur se sont. à nouveau, affir- 
més partisans de la constitution d'un 
gouvernement tripartite par le par- 


Tage équitable des porteteuiiles entre 
les trois grands partis pour applica- 
tion du programme du C.NR. 


* M. Vincent Auriol et M. Daniel 


Mayer. ainsi que M Henri Philip. ont 


SÉVÈRES MESURES 
D'ORDRE 


Pour prévenir toute manifestation 
de rue, de sérieuses mesures d'ordre 
ont été prises par M. Luizet, préfet 
de police 

Dès 13 heures, d'importants contin- 
gents de pollce ont été massés aux 
abords du Palais-Bourbon. dans la rue 
Saint-Dominique. sur le quai d'Orsay. 
la place de la Concorde et les 
Champs-Elysées. 

À l4 h. 45, la police fait évacuer 
les abords immédiats de la Chambre 
Une armée de photographes se préci- 
pite sur M. Tixier. qui descend d'une 
Voiture, du cóté de la facade princi- 
pe tandis qu'en amont du pont de 

Concorde, la brigade fluviale des 
pompiers fait les essais de ses puis- 
&antes lances. 


réunis ce matin, 


été désignés pour intervenir au nom 
du groupe. au cours de la séance de 
cet après-midi, » 

Ajoutons qu'au cours de sa conver- 
ation avec le général de Gaulle, 
M. Vincent Auriol aurait suggéré 
l'éventualité d'un accord par la dési- 
gnation d'un poste de président d'Etat. 
ce qui n'exclurait pas la présidence 
du Conseil. Le général de Gaulle a 
pondu en faisant un grand geste des | 


br. 


Le groupe s'abstiendra de voter si 
des questions de personne sont mises 
en avant au cours de la séance. 

En ce qui concerne ia question préa- 
lable, si celle-ci vient à être posée, le 
groupe ne prendra de décisions 
qu'après en avoir étudié le texte. 


Un appel au calme du 
ministre de l'Intérieur 


Le ministre de l'Intérieur commu- 
nique 


Divers groupe 


ts ayant lancé des 
dh. 


a 
e manifestation publique ne sera 
tolérée. 


A journée d'aujourd'hui yerrat-elle le dénouement d'une crise politique d'une 
gravité sans précédent, ou bien l'Assemblée voudra-t-elle se donner un nou- 
veau délai pour tenter de trouver une solu 
guére en comporter de réellement satisfaisante ? 

Pour comprendre exactement les difficultés qui nous assaillent, quelques franches 


explications sont nécessaires. 


Quand le différend survint 


sident du 
dous l'avons dit et répété depuis la 
un arbitrage. 


Malheureusement i| n'y avait pas d'autre moyen de le provoquer que de « remettre son mandat à l'As- 


sembiée », et l'absence fácheu. 

démissinnné « de son plein gré ». 
Aussitôt, on les vi 

la plus grave de cette transposition de 


par 


propos de la répartit 


Elu à l'unanimité, i] n'a 


premiére heure — 


n à un probléme qui ne parait 


ion des portefeuilles-clés entre 
le général de Gaulle et M. Maurice Thorez, ce fut sur le terrain le plus dangereux, car, 
sous des apparences de politique intérieure, il marquait un différend d'ordre extérieur. 


Comment faire trancher le différend, sinon par l'Assembiée elle-même ? 
jouvernement, et à cela seu'ement 
à donner sa démission mais seulement à demander 


Georges GARREAU 


C'est à cela que pensa le Pré- 
pas songé un seul instant — comme 


de tout contexte donna beau jeu aux communistes pour dire qu'il avait 
proposer la candidature de M. Thorez et. hier. celle de M. Félix Gouin. La conséquence 
la situation — ei d'ailleurs celle qu'ils recherchaient tout d'abord — c'est 


que le vote du referendum se serait ainsi trouvé annulé etque l'Assemblée serait devenue seule « souveraine » avec 
tous les risques que le général de Gaulle avait dénoncés dans son discours 


de Brest. 


Le Président du Gouvernement se rendit compte du danger et c'est pour 


y parer qu'il se décida. en dépit de nombreux conseils, à prononcer le dis- 

cours de samedi dernier pour poser à nouveau sa candidature. 

lui contestait la validité de «on mandat antérieur | 
Il est incontestable que ce discours ne fa 

ence. s'efforçaient encore de raccommoder la porcelaine. | 


avec une louables pi 


"SITUATION 
EXTRÉMEMENT 
COMPLIQUÉE " 


déclare le 
général de Gaulle 


Le gênerai ae Gaulle qui, avait 
passé fa journée d'hier em tamile. 
dans sa résidence du bois de Bou- 
logne, et qui avait conféré dans la 
nuit avec M. Léon Blum. s'est rendu 
ce matin rue Saint-Dominique à 
10 heures 30. 

Tour à tour, le général de Gaulle 
recevait M. René Mayer, ministre des 
Transports M. Félix Gouin, président 
de l'Assemblée constituante. Vincent 
Auriol, Soustelle, ministre de IIn- 
formation. Joxe. secrétaire général du 
gouvernement 

En quittant la présidence, M. Auriol 
déclara : 

— Je suis venu mettre le général 
au courant de la position socialiste 
telle qu'elle est définie dans le com- 
muniqué publié hier soir. 


A midi, c'est au tour de M. André 
Le Troquer, député SF.LO. et prési- 
dent du Conseil municipal de Paris. 
d'être introduit auprès du général. 

Il est suivi, à 12 h. 20, par M. Ju- 
les Moch. 

A 13 h. 35, M. Georges Bidauit 
quitte la rue Saint-Dominique, déch 
rant aux journalistes : 

— Chacun reste sur ses positions. 
Il faut donc attendre la séance de la 
Chambre, cet après-midi. Il y a des 
difficultés à surmonter. 


A 13 h. 55, le général de Gaulle, en 
tenue civile. apparait sur le perron 
Avant de monter en voiture, il se 
préte de bonne gráce aux questions 
que lui posent les journalistes. 

— La parole est maintenant à l'As- 
semblée. déclare-t-il, et la situation 
est extrémement compliquée. 


puisqu'on 


litait pas la tâche de ceux qui. | 


Les communistes déciaraient que dé 
sormais ils voteraient résolument con 
ire le général de Gaulle et, n'ayant 
pu réusr à faire accepter l'idée d'ua 


à M. 
Embarras socialiste 


Les socialistes s'en trouvérent fort 
embarrasses. Certains des leurs sont 
« unitaires », les autres ont bénéficié 
des voix d'électeurs qui voient en eux 
le bouclier le plus efficace, dans le 
circonstances presentes, contre le com 
munisme. Dans plusieurs département: 
du Midi, où le MR.P. ne présentait 
pas de liste, ce dernier fit ouverte- | 
ment voter pour la S-F1O. 

Le parti socialiste risquerait « d'é 
clater » s'il acceptait une solution bi 
partite quelle qu'elle soit Il resta donc 
sur sa position tripartite et, le M.R.P. 
se refusent à tout accord sur un autre 
nom que celui du général de Gaulle 
la seconde proposition communiste 
échoua comme la première. A la sor- 
tie d'une longue séance nocturne des 
délégués des « trois grands », les com. 
munistes étaient en proie à une vio- | 
lente colère que M. Florimond Bonte | 


traduisait véhémentement dans les | 
couloirs. | 

D'autre part, il convient de noter | 
un fait qui n'a pás été révelé et 


T 
est de la plus haute importance. M Le | 
oquer avait propose au groupe so- 
cialiste d'accepter que le portereuille 
de la Guerre füt confié à un commu- 
niste. Aprés un vif débat, cete pro- 
position fut repoussée. L'armée fran- 
çaise n'est-elle pas incluse dans le 
"ispositif occidental des armées anglo- 
saxonnes ? 

Ainsi ia nuit s'achevait dans le plus 
complet désarroi. 


Les groupes 
devront choisir 


Mais la nouvelle lettre du général 
de Gaulle forcera les partis à se 
compter sur son nom. 

Les communistes voleront contre et 
auront un candidat : M. Maurice Tho- 
rez. Les socialistes s'abstiendront-ils ? 
Le reste de l'Assemblée est décidé à | 
voter pour le général de Gaulle. Si le| 
problème se pose ainsi, le Président | 
du Gouvernement sera donc réélu, 
mais à la majorité relative. Que pour- 
ra-t-il faire ensuite? Un cabinet de 
« techniciens », qui permettrait de 
gagner des jours meilleurs e 

Nous ne tarderons pas à étre fixés. 


Xem 
La 


Ai 


2 


de 


Ii xe. 


sob Pa 


M. Gouin arrive au Polois Bourbon 


La Cour de justice 
de Nuremberg ? 


Une véritable cour des miracles 


ET LE PROCÈS QUI DOIT S'OUVRIR DEMAIN | 
POURRAIT BIEN ÊTRE RENVOYÉ A PLUS TARD | 


(De notre envoyé spécial Raymond HENRY) 
NUREMBERG, 19 novembre (par téléphone) 


C 


E n'est plus la Cour de justice 
Kaltenbrunner, l'adjoint de Himle: 
interne et a dà être transporté à l'hôpital: « Je suis désolé, 


c'est la cour des miracles. 
a eu, hier une hémorragie 


a-t-il dit, de ne pouvoir être au procès demain. » On ne saurait être 


plus courtois — ou plus ironique. 
le bourreau 


Keitel a mal au pied. 


Mais, pour nous consoler, Doenitz 


Pour la seconde fois 


LE MARECHAL 
VASILEVSKY SIGNE 
UN ORDRE DU JOUR 
AU NOM 

DE STALINE 


MOSCOU, 19 novembre. — Pour li 
seconde fois depuis un mois. le ma- 
réchal Vasilevsky a signé un ordre 


du jour au nom de Staline : il a rendu | 
hommage à l'artillerie nationale, au 
titre de vice-commissaire de la Dé- 


fense. Tous les journaux publient cet | 
ordre du jour, sous une photo de 
Staline. 


(U.P) 


La correspondance 
HITLER-MUSSOLINI. (XIV) 


Prochain article : 


MUSSOLINI 


et ses angoisses 


La I.G. Farben saute. 


qui a anéonti les bôtiments de 
I. G. Farben, à Kaufbeuren, 
suivant le plan systématique de 
destruction des usines de guerre 
allemandes 


le la Pologne, est frappé de paralysie par- 
bentrop est neurasthénique. 


Hesse se plaint et gémit et| 


va bien et les autres accusés sont en 
b conditions 

Goering. désintoxiqué 
maís mieux le 
vieux renard. se 
faire défend: 

Demain, bien 


trois 


portants et des éclopés sera p: 
moment où seront frappés les 
coups. 

Complet gris fait spé 
eux. cravate noire 
Raeder qui a jugé préférable d 
une cravate ponceau — telle est 
tenue dans laquelle comparaltront tous | 
les accusés, y compris les m. 
généraux et ami puisque l'a 


ux. 


allemande est censée ne plus exister| 
et que, par conséquent, ils n'en font| 
plus partie. 


Entracte ? | 


Reste la grande question qui est de 
savoir si ce lever de ridenu ne se 
pas trés vite suivi d'un entracte 

Le procureur soviétique, lui aussi. | 
est malade. Il est au fond de son lit 
à Moscou. 

M. de Menthon. 
siste aujourd'hui 
Constituante et d 
matin par l'avion 

En outre. i| y a certains dissent 
ments entre la délégation francaise e! 
les autres délégations alliées. Nous 
voudrions subsister à Krupp 
Alfred, mais les Anglais et les 
cains ne sont pas de cet avis. De p 
de nombreux dossiers n'ont pu e 
être étudiés 

En bref. on a 
procès n'est pas trè: 
cun se demande si 
se poursuivre 


OTTO ABETZ 
AU CHERCHE- MIDI. 


L ' interrogatoire 
depuis trois jours, 


juge 


impression que le 


dans les locaux de 


a Sûreté, le commissaire Berg 
Otto Abetz. se terminera ce soir L'a; 

cien ambassadeur allemand à Pa 

sera transféré demain à la prison du 
Cherche-Midi où il sera mis à la dis 
position du deuxième tribunal mi 

taire qui aura à le Juge 


Lo semaine dernière, Copen- 


hogue, pour un a été 
s.. Lo ville de la petite 
sirène  d'Andersen, à peine 


auxquels les Donors, émus porce 
qu'ils savent les misères de nos 


petits, vont, pendant des mois, 
envoyer des déjeuners 
Pour réunir les millions néces- 


saires à cette généreuse ent 
prise, les Danois avaient décidé 
que leur copitaie aurait los- 
pect de Poris Et l'on vit, ou 
devontures des  boulongeries, 
sous des bonderolies tricolores 
et des croix de Lorraine, nos 
pains de fontoisie; on vit les 


| Pour un jour. 


remise des misères de quais de io Seine avec 
on, renouoit déió avec ses Douquintes on en en 
tions féeriques Pe es rues les orgues de barbarie q : 

Pour les enfonts de to 


..et grâce = ori 
à cette tou- ‘= 
chante atten- 
tion nos petits : 


Copenhague 
a eu l” aspect de Pari 


L'IRAN DU NORD 
demande son 
rattachement 


à l'URSS. 


Après avoir pris Mianeh 
les séparatistes se diri- 


geraient sur Téhéran 
TEHERAN. 19 novembre Un 
dans ln province d'Azerbaidj 
Selon le» nouvelles parvenues ici 
c'est vendredi que le mouvement & 
Seinté! Toutes "les. communications 
(élégraphiques. et. téléphonic 
Tabriz. sur la ligne principale de che- 
min de fer venant de Té et 
Mianeh. à 160 kilomètres au sud-est 
de Tabriz, ont été coupées 
A "Tabris des mevüngs organisés 
irti démocrale ont eu lieu et 
urs ont dé prononcés cons 
tre le gouvernement central de Téhé- 
raa. Les orateurs ont demandé le rat- 
tachement de lAserbaldjam à io ré- 
Püblique soviétique. 
à Murogheh, des fusils et des mi- 
slileuser ont été distribués par des 
mores du « parti démocrate ». Ces 
arms da des camions 
russes. Des en ont occupé 
la ville et la gare de Mianeh aprés 
Sur e nœud í ire d 
Le génera! Min. ministre 
Guere v Ara 
f'état major. ont averti de ces évè- 
nements l'aitaché militaire ruse qui 
à proni: d'on rendre copie DO DATO 
tal commandant ie» Loupe rues en 
fran Les Russes ont refusé la deman- 
e que ‘eur faisait le général iranien 
enmmendant à Tabriz d'envoyer un 
filer à Téhéran à bord d'un avion 
o mmerelal soviétique. afin de rendre 
mpte de la situation. 
Inquiétudes à Londres 
ES 19 novembre. — Le mou- 
le d »rd de la 
wo» tendenoe à 
foire uu i ne que 
e d'une 
7 ille de ce 
f ee 


AU 


mr CHAMPAGNE 


GRAND ROMAN 


Par AGATHA 
TRADUIT DE L* 


Pour savoir qui est 

ble d'avoir empoi- 

Rosemary Barton. 

iw G wn on. à la fin 
d'un cab; 

de 


ET 
ES 


depui: pas 
souper langue 
ami du défunt 


t lin 


jui enfouit 
iter le 


J'imitons pas 
tenant, ne peuvent pas ne pas se savoir d'un 


moment à 


connaitre exactement notre 


POLICIER 


— Dis-moi, 
était l'amant de cette femme ? 


INE DIT 
CHRISTIE 


DÉCOUVERTES 
qu'ils furent seuls, lord 


Kidderminster se campa de- 
vant sa fille Sandra, décidé 
à lui poser tout net la question qui 


mal d'instants déjà lu! brûlait la 
Sandra... Est-ce que Stephen 


utruche 
sa tête dans le sable, croyant ainsi 
. est un animal stupide. Ne 
I) y a des choses qui. main- 


l'autre et nous aurions 


intérét à 
ition. , 


folle, nous devons r. 
salon. E je protéger ? veux-tu 
demanda-t- 

— adig — Simplement qu'il est de notre 
devoir de parents de faire queique 
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ps 


" 
3 
È 


t lady Kidderminster, 
nous avons admis un 
dans la famille ? 

sais rien et je ne suis 

le condamner ainsi 

la police croit à sa 

elle parait assez sûre 
était l'amant de cette 

ça ne fait pas de 

tuée à cause de 


jue Stephen n'a 


et 
avec sang-froid, qui refusait de se 
laisser abattre, mais qui était aussi 
Spinea dépourvue 


de sens mo- 


soustraire à 


— Mais, bien entendu ! 
Ma chère Vicky ! On ne fait 


pas des choses comme ca ! Ce se- 
Tait... 
neur 


Ct serait manquer à Vhon 
— La belle affaire ! dit lady Kid. 


derminster. 


— Tu pourrais fort bien, dit lady 


Kidderminster après un long silence, 
obtenir du gouvernement qu'il fasse 
paion sur le police 

isse tomber l'affaire. 
un verdict de suicide et tout serait 
dit ! Ca s'est déjà fait, tu ne pré- 


qu'elle 
rendrait 


et Qu'Ü a.. tendras pas le contraire | 
Barton ? ecra res déjà tait, je te rac- 
ais pour des raisons 
ne crois pas ça. haute poli d'uy de 


Je 
Je voudrais que tu aies raison. 
tout de méme, quelqu'un l'a 


— Oui, dit lady Kidderminster, 
quelqu'un. Mais pas Stephen. [i 

aurait pas eu le cran nécessaire. 

- Qu'en sais-tu ? Stephen est 
admirablement doué, cest un futur 
ministre, il ne vit que pour sa car- 
rière. 

— Je répète que le cran lui au- 
rait manqué. Pour faire une chose 
reille, 1| faut un tempérament de 
joueur et une audace qui va jus- 
qu'à la témérité. J'ai peur, William, 
terriblement peur... 

La stupeur se pelgnit sur ses traits, 

— Est-ce que tu voudrais dire que 

dra... Sani 


— C'est une idée qui me fait hor- 
zeur, mais il ne sert à rien de n 
pas regarder les choses en face. Elle 
est folle de cet homme — elle l'a 
toujours été — et il y a chez elle 
un côté étrange et inquiétant. Je 
ne l'ai jamais tout à fait comprise 
et toujours elle m'a fait peur. 

son Stephen, elle courra tous les ris- 
ques, n'importe lesquels, et rien ne 
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— Mais enfin. Wiliam, dit-elle 
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et poursuivie, est-ce que tu ne lui 
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possible pour la tirer de là, si cou- 
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— Bien sûr, bien sûr | Mais c'est 


tout différent 1 


Lady Kidderminster ne répondit 
dit lord 


pas. 


— Quoi qu'il en soit, 


Kidderminster, Sandra ne sera pour- 


suivie que si) existe contre elle 
des charges absolument convaincan- 
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refuse, moi, à croire que ma fille 
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femme gardant le silence, lord 
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ajouter un mot, 3r 


(A suivre.) 
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